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Encore un crime policier à Bruxelles
Lundi 2 juin une voiture de police a renversé et tué

Fabian, à quelques jours desondouzièmeanniversaire.
Son crime: rouler en trottinette dans le parc Elisabeth à
Ganshoren (commune de l’Ouest de l’agglomération
bruxelloise), alors que l’âge légal pour conduire ces
engins est de 16 ans.

Les premières informations officielles parlaientd’un
« délinquant »enfuite, écraséaccidentellementà l’issue
d’une course-poursuite. Mais d’après les témoignages
des personnes présentes, il n’y a pas eu réellement de
coursepoursuite.Fabianquiessayait la trottinettedeson
grandfrère, avouluéviter uncontrôlepolicier enpassant
sur legazonlorsqu’ilaétépercutépar lavoituredepolice
quil’avait suivieàvivealluresur lapelouse.Lapolicière
quiaccompagnait leconducteuramenacéles témoinsqui
prenaientdesphotos;dansunevidéoonentendunpolicier
justifier les faits en disant: « Quand vos jeunes roulent
sur les trottoirs et tuent des petites vieilles sur le
trottoir on ne dit rien ».

Enréalité, ilne s’agit pas d’un malheureux accident,
mais d’uncrime, et ils’inscritdans toute unesérie: sans
remonter plus loin, il y a moins d’un mois Christophe
Amine est mort après avoir été renversé lors d’une

course poursuite rue Blaes à Bruxelles.
Depuis plus de 8 ans les habitants du quartier se

plaignentdelaconduitedangereusedesvoituresdepolice
dans leparc; la situationn’a faitqu’empirer depuis quele
parcaétédésignécomme« hotspot »enfévrier 2025par
leConseilrégionaldeSécuritédeBruxelles,dans lecadre
desa« guerrecontreladrogue ».Celasetraduit, dans les
zones susceptibles d’accueillir des trafics, par une pré-
sence et des interventions policières fréquentes qui font
peser une menace directe sur les habitants considérés
plus ou moins comme suspects. Par ailleurs chacun sait
queles violencespolicièresenvers les jeunes,surtouts’ils
sont d’origine immigrée, sont une constante. Les habi-
tants delaCommunedeJette, oùhabitaitFabian,ontainsi
récemment protesté (au mois d’avril) contre le harcèle-
ment policier envers les jeunes.

L’ordre bourgeois est caractérisé par l’exploitation
d’une grande masse de la population, c’est-à-dire par
une violence sociale qui se traduit par des inégalités
croissantes etdes oppressions multiples.Untel système
ne peut être défendu que par des « forces de l’ordre »,
parunepolice, quientretiennentunclimatd’intimidation
et de crainte parmi la population par la menace perma-
nente du recours à la violence. Les crimes policiers ne
sont pas des accidents, des « bavures »causées par des
« brebis galeuses », ils sont la conséquence inévitable,
nécessaire, du rôlede lapoliceau servicedecesystème.
C’est pourquoi ils ne pourront jamais être évités par de
« bonnes lois »comme le préconisent les bonnes âmes,
les démocrates bourgeois qui cherchent avant tout à
calmer la colère contre ces crimes; et d’ailleurs à
chaque fois onconstate que les règlements ou les lois ne
sont pas respectés, sans que cela entraîne des sanctions
contre les policiers. Tantque le capitalisme régnera, les
violences et les crimes policiers ne disparaîtront pas –
pas plus quene disparaîtront l’exploitation, les oppres-

sions, le racisme et les guerres.
Pour quedemain, iln’yaitplusde famillepleurant son

enfant, il faudra que le capitalismeait disparu, renversé
par la révolution des prolétaires, des exploités et des
opprimés.
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